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6. 29 Individus possèdent des terres de moins de trois arpehs

de fi'ûDl sur 40 arpens de profondeur, et peuvent être distri«!

(fués en trois classes. La première claSse contiendroit 20 terrei

de 9 arpens de front sur 40arpens de profondeurs. La secondi
dasse contiendroit 6 terres de l^ arpent de frotit sur 40 arpenS

de protondeur. La troisième classe contiendroit 3 terres de 1

Hrpent de front sur 40 arpens de profondeur.

7. Depuis dix ans il y a en 623 Baptêmes, 97 Mariages et

840 Sépultures.

S. 11 y a 77 Cultivateurè non-mariés au-dessus de ^1 ans et

117 nilesau dessus de 18 ans.

9. Il y a, je crois, 9 Concessions ou rangs à établir dans la

I^amisse St. François.

iO II n*y a pa» de chemin ^ travers les terres non-concédées»

et ces terres ne sont pas arpentées.

11. Il y a eu quelques Concessions avant 1759 : les terres lors

icôncédées étoient de trois arpens de front sur 40 de profoiv

deur, et payoient annuellement un écu par cluique arpent de
iiront.

12. il y a dans la dite Paroisse 130 personnes en état de
Ikire de nouveaux Etablissemens à une petite distance de ceux
de leurs parenp ; et les dites terres sont d'une bonne qualité*

13. Selon moi, les causes qui ont retardé et qui continuent

à. retarder l'établissement des terres viennent, lo. Ou haut
|)rix auquel se font les nouvelles concessions : maintenant les

terres suni réduites à 3 arpens de front sur 20 et 26 arpens

de profondeur (c^est une règle générale dans la Nouvelle
Ëeauce) et sont Concédées à quinze et vingt shelings par cha-

l|ilè année. 2o Des jbligaiions imposées aux nouveaux Te-
nanciers. On les oblige à fournir et faire verbaliser les che-

tnihS qui conduisent aux nouveaux établissemens. 3o. Des
Préserves multipliées imposées sur les nouvelles Concessions.

14. Il il'y a pas d^éiablissemens dans les Townships.

C. J. PRIMEAUX, Ptre. Curé.

StE. MÀRiZy NouvbllE'Beiuce^ 20«. Février 1821.

J. Il y a trois mille sept cent soixante trois âmes.
'2. Les Chefs de familles qui possèdent des terres dans cette

.l^àroisse, qui résident sur ces terres et qui tirent leur subsis-

Aàtiee de leur produit, soit en tout soit pciDcipaUmeptfKOOt
àtt ïïombre de cinq cent soixante et quinze.


